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• Le Canada est l’un des 10 pays qui attirent le plus d’entreprises étrangères dans l’industrie des
produits biopharmaceutiques1.

• De 2003 à 2011, plus de 60 entreprises étrangères ont mis en œuvre des projets d’investissement
étranger direct (IED) en installations nouvelles* dans le domaine des produits pharmaceutiques et
des biotechnologies au Canada2.

• Les 10 plus grands investisseurs mondiaux dans le domaine des produits pharmaceutiques mènent
des activités au Canada3.

• Au cours des deux dernières années, des entreprises pharmaceutiques multinationales, dont Eli
Lilly, GlaxoSmithKline et Merck, ont été des chefs de file dans la création de trois fonds canadiens
de capital de risque, d’une valeur allant de 50 millions de dollars à 250 millions de dollars**; ceci
illustre l’importance des débouchés en matière d’innovation au Canada.

EXEMPLESD’INVESTISSEURSRÉCENTS
roche
Roche Canada, une filiale de la société suisse Roche, s’est engagée à investir 190 millions de dollars en
cinq ans dans un centre mondial de développement clinique à Mississauga, en Ontario, ce qui créera
200 nouveaux emplois d’ici 2016. Il s’agit du sixième centre de ce genre à être créé dans le monde et les
chercheurs qui y travailleront s’occuperont de gérer toutes les étapes des essais cliniques découlant de
travaux de recherche d’envergure mondiale, contribuant de manière considérable à la mise au point
de médicaments très novateurs.

merck & co
En 2011, le géant américain des produits pharmaceutiques Merck & Co. a investi 33,2 millions de dollars
pour l’agrandissement de ses installations à Pointe-Claire, au Québec. La société emploie plus de 1 400
travailleurs au Canada, et ses installations dans la province de Québec ont été désignées en tant que
centre d’excellence pour la production mondiale de préparations liquides, d’onguents et de crèmes.

Novartis
Novartis Animal Health, une filiale de l’entreprise suisse Novartis, a terminé la construction de
nouvelles installations de recherche de 2,8 millions de dollars à Victoria, à l’Île-du-Prince-Édouard.
Le nouveau laboratoire, qui fait partie de la grappe industrielle grandissante des biosciences de la
province, appuiera la mise au point de vaccins visant à prévenir les maladies virales et bactériennes
chez les poissons d’élevage.

Novocol
En 2012, Novocol Pharmaceutical, une filiale de la société française Septodont, a lancé un projet
d’investissement de 54 millions de dollars en cinq ans afin d’agrandir et de moderniser ses installations
à Cambridge, en Ontario. Cet agrandissement comprend la transformation d’une usine de production
en centre de recherche et de développement, ainsi que l’achat d’équipements de pointe pour la mise au
point de nouveaux produits de prévention des infections.

Pfizer
En 2012, l’entreprise pharmaceutique américaine Pfizer a investi 32 millions de dollars pour
l’agrandissement de son usine de fabrication de multivitamines à Montréal, au Québec. La société a
également investi 22 millions de dollars en 2010 pour moderniser son siège social canadien, à Kirkland,
au Québec.

Investissement étranger direct dans le secteur canadien des produits
biopharmaceutiques

INVESTISSEURS
ÉTRANGERSAU
CANADA

• Abbott
• Amgen
• Astellas Pharma
• AstraZeneca
• Bayer
• Boehringer Ingelheim
• Bristol-Myers Squibb
• Charles River
Laboratories

• Eli Lilly
• EMD Serono
• Galderma Pharma
• GlaxoSmithKline
• Johnson & Johnson
• Jubilant Life Sciences
• Merck & Co
• Novartis
• Novocol
• Pfizer
• Roche
• Sanofi
• Shire
• Spectrum
Pharmaceuticals

• Takeda Pharmaceutical
• Teva Pharmaceutical
Industries

1 Base de données fDi Markets, fDi Intelligence, Financial Times Ltd, 2012.

* L’IED en installations nouvelles s’entend d’un investissement étranger dans un nouveau projet physique ou de l’expansion d’un projet existant qui
crée de nouveaux emplois et génère des dépenses en immobilisations, et dans lequel l’investisseur étranger détient une participation majoritaire. Les
fusions et acquisitions et les autres investissements en capital-actions n’en font pas partie.
2 Base de données fDi Markets, fDi Intelligence, Financial Times Ltd, 2012.
3 Base de données fDi Markets, fDi Intelligence, Financial Times Ltd, 2012.

** Sauf indication contraire, toutes les valeurs monétaires dans cette publication sont exprimées en dollars canadiens.

En couverture : Photo mise gracieusement à notre disposition par National Research Council of Canada
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• Le Programme d’encouragements fiscaux à la recherche scientifique et au développement

expérimental (RS&DE) du Canada figure parmi les plus généreux du monde. Pour les investisseurs
étrangers, la valeur combinée des crédits d’impôt fédéraux et provinciaux peut atteindre 30 p. 100
des dépenses admissibles en matière de recherche-développement (R-D)4.

• La pharmaceutique et la biotechnologie constituent la deuxième industrie du Canada sur le plan des
dépenses en R-D5.

• L’industrie pharmaceutique du Canada bénéficie de l’appui d’une importante infrastructure de
recherche publique, dirigée par les Instituts de recherche en santé du Canada (IRSC) et le Conseil
national de recherches Canada (CNRC).

• En 2010-2011, les IRSC ont fourni un financement de plus de 750 millions de dollars pour la
recherche dans le domaine de la santé6.

• Dans le budget fédéral de 2012, 110 millions de dollars par année ont été alloués au CNRC afin de
doubler l’appui offert aux sociétés naissantes qui sont novatrices, et ce, au moyen du Programme
d’aide à la recherche industrielle7.

• De 2003 à 2011, le Bureau américain des brevets et des marques de commerce a délivré plus de 3 000
brevets liés à des produits pharmaceutiques à des inventeurs canadiens, et plus de 1 200 brevets liés à
des activités dans le domaine de la biotechnologie8.

Étudedecas:thrasostherapeuticsetleFondsd’innovationdessciencesdelaviede
GlaxosmithKline
Thrasos TherapeuticsMC a fourni un financement de 35 millions de dollars pour la preuve de concept
clinique de phase 2 du THR-184, son produit candidat pour le traitement de l’insuffisance rénale aiguë.
Le principal investisseur de cette phase a été SR One (la division chargée du capital de risque de la société
britannique GlaxoSmithKline); le Fonds d’innovation des sciences de la vie de GlaxoSmithKline a fourni
le financement. Ce fonds est une initiative qui témoigne de la volonté de l’entreprise de faire progresser
la mise au point et la commercialisation d’innovations scientifiques au Canada. Au total, cinq nouveaux
investisseurs et un investisseur existant, soit la société SW Co., ont contribué au financement de cette phase.

Étude de cas : centre for drug research and development
Le Centre for Drug Research and Development (CDRD) aide à combler les besoins en matière de
commercialisation pour les technologies prometteuses découlant de la recherche universitaire en
Colombie-Britannique et dont le développement est encore à l’étape préliminaire. En collaboration
avec des partenaires de l’industrie, le CDRD finance le processus de mise au point de médicaments
en phase préclinique, pour des découvertes qui en sont aux étapes préliminaires, afin que ces
médicaments soient prêts à être homologués. Le CDRD a reçu plus de 70 millions de dollars en
financement fédéral et provincial. Il réunit des universités – notamment l’Université de la Colombie-
Britannique, l’Université de l’Alberta, l’Université d’Ottawa et l’Université de Tokyo – ainsi que des
entreprises partenaires, comme Johnson & Johnson, Pfizer et Roche.

Étude de cas : Xenon Pharmaceuticals
Xenon, une entreprise de la Colombie-Britannique spécialisée dans la découverte pharmaceutique
fondée sur la génétique, a annoncé en 2012 une collaboration avec Genentech, une filiale américaine
de la société Roche. Les deux entreprises concentrent leurs activités sur l’utilisation de la génétique
humaine pour mettre au point des médicaments et ont collaboré pour découvrir et concevoir des
composés médicaux et des produits de diagnostic connexes pour des traitements éventuels contre
la douleur. Xenon a recours à une approche sans égal reposant sur la génétique pour élaborer des
thérapies contre les maladies métaboliques, neurologiques et cardiovasculaires. L’entreprise recevra de
Genentech un maximum de 646 millions de dollars en paiements jalonnés en échange des droits liés à
ses produits et à ses capacités en matière de R-D translationnelle9.

Étude de cas : Zymeworks
L’entreprise Zymeworks a atteint un jalon dans le cadre du projet de recherche commerciale qu’elle
mène en collaboration avec Merck. Ce projet de 187 millions de dollars porte sur la plateforme
exclusive de Zymeworks, AzymetricMC, qui vise la mise au point d’anticorps bispécifiques. Cette société
biotechnologique de Vancouver, qui se spécialise dans la conception de produits thérapeutiques
fondés sur l’utilisation d’anticorps pour le traitement de maladies oncologiques, auto-immunes et
inflammatoires, recevra un paiement d’étape de Merck pour sa plus récente percée; de même, elle
continuera d’intégrer des processus d’ingénierie des protéines de calibre mondial à la mise au point de
produits thérapeutiques pour les patients dont les besoins médicaux ne sont pas satisfaits10.

Innovation dans le secteur des produits biopharmaceutiques au Canada

ENTREPRISES
CANADIENNESDE
PREMIERPLAN

• Angiochem
• Apotex
• Bioniche Life Sciences
• Cangene
• Cardiome Pharma
• Defyrus
• +elix BioPharma
• iCo Therapeutics
• Immunovaccine
• Medicago
• 2ncolytics Biotech
• Soricimed Biopharma
• Therapure Biopharma
• Theratechnologies
• 9aleant Pharmaceuticals
• ;enon Pharmaceuticals
• ZymeZorks

4 Agence du revenu du Canada, Bulletin
d’interprétation en matière d’imp¶t
sur le revenu, Dépenses de recherche
scientifique et de développement
expérimental, 200�.
5 RE�EARC+ Infosource: Canada’s Top
100 Corporate R&D Spenders List 2011,
2012.
6 Instituts de recherche en santé du
Canada, Rapport annuel, ZZZ.cihr-irsc.
gc.ca�f������.html, consulté en octobre
2012.
� Budget de 2012, chapitre �.1 : Appuyer
l’entrepreneuriat, l’innovation et la
recherche de calibre mondial, 2012.
8 Estimations de fDi Intelligence
fondées sur des données du Bureau
américain des brevets et des marques de
commerce, 2012.
9 ;enon, m ;enon to Collaborate Zith
Genentech on Discovery of Novel
Targeted Pain Therapeutics }, janvier
2012.
10 ZymeZorks, m ZymeZorks Inc. to
Receive Milestone Payment from Merck
for Bi-specific Antibody Therapeutics
Collaboration }, septembre 2012.
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Lemarchémondial des produits thérapeutiques
devrait atteindre 1,1 billion de dollars d’ici 201�11.
Le Canada joue un rôle de premier plan dans le secteur mondial des produits
biopharmaceutiques, possédant des atouts uniques en matière de R-D, d’essais cliniques et
de fabrication. Les 10 plus importantes entreprises pharmaceutiques du monde mènent
des activités au Canada, et la majorité d’entre elles ont choisi d’y mener leurs activités de
fabrication ou de R-D12.
En 2011, les exportations canadiennes de produits pharmaceutiques et de médicaments se
sont élevées à près de 6 milliards de dollars13. Les entreprises biopharmaceutiques au Canada
comptent plus de 500 nouveaux produits à l’étape de la mise au point, dont 215 produits
en phase 2 ou 314. Les principales thérapies biopharmaceutiques en cours d’élaboration
concernent principalement le cancer, les troubles neurologiques, l’inflammation, les
troubles métaboliques et les vaccins.
De l’étape de la découverte aux essais de la phase 3, le Canada est reconnu pour son
expertise en recherche et en développement clinique. En 2011, l’industrie pharmaceutique
et biotechnologique s’est classée au deuxième rang des domaines enregistrant les dépenses
en R-D les plus élevées au Canada. De même, selon RE$EARCH Infosource, 21 sociétés
pharmaceutiques ou biotechnologiques ont figuré parmi les 100 entreprises du Canada
effectuant les plus importantes dépenses en matière de R-D, enregistrant des dépenses
combinées de 1,27 milliard de dollars15. Parmi les entreprises qui dépensent le plus en R-D se
trouvent Apotex, GlaxoSmithKline, Pfizer et Sanofi Pasteur.

recherche et développement
Le Canada se classe parmi les 10 pays du monde ayant publié le plus grand nombre
d’ouvrages de recherche dans le domaine de la biopharmaceutique16. Les subventions et les
incitatifs offerts par les gouvernements fédéral et provinciaux ainsi que les administrations
municipales, par exemple le programme RS&DE et les programmes d’encouragements
fiscaux provinciaux, aident à la conduite d’activités de R-D en collaboration qui sont bien
financées dans le secteur des produits biopharmaceutiques.

régime tarifaire national sans droits de douane dans le domaine de la
fabrication
Le Canada est le premier pays du G-20 à offrir une zone libre de droits de douane pour
les fabricants industriels; en effet, les droits sur tous les intrants manufacturiers seront
complètement éliminés d’ici 2015. De plus, cet avantage est offert aux fabricants partout au
Canada, faisant ainsi du pays entier une zone franche.

Le secteur canadien des produits
biopharmaceutiques

11 IMS Institute for +ealthcare Informatics, 2011.
12 Base de données de fDi Markets, fDi Intelligence, Financial Times Ltd, 2012.
13 Industrie Canada, Données sur le commerce en direct, 2011.
14 Industrie Canada, Industries des sciences de la vie ǿ Industries biopharmaceutique et pharmaceutique, 2012.
15 RE�EARC+ Infosource: Canada’s Top 100Corporate R&DSpenders List, 2012.
16 Industrie Canada, Industries des sciences de la vie ǿ Industries biopharmaceutique et pharmaceutique, 2012.

TÉMOIGNAGE
m Le Canada o˜re une
foule d’avantages,
notamment une
infrastructure bien
établie, unemain-
d’ĕuvre très instruite,
une excellente qualité
de vie et un contexte
fiscal concurrentiel à
l’échelle mondiale. Il s’agit
là de quelques-unes des
raisons pour lesquelles
Sanofi Pasteur a investi
plus de �00millions de
dollars dans des projets
d’immobilisations au cours
des 10 dernières années
et qu’elle investit environ
100millions de dollars par
année dans la R-D sur les
vaccins au Canada. }
mark Lievonen
Président, Sanofi Pasteur
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TÉMOIGNAGE
m La création d’un
centremondial demise
au point de produits
pharmaceutiques chez
Roche Canada témoigne
des compétences et du
talent de notremain-
d’ĕuvre, et o˜re des
occasions exceptionnelles
d’a˜ermir la réputation du
Canada en tant que centre
mondial de recherche. }
ronnie miller
Président-directeur général,
Roche Canada

1� KPMG, m Choix concurrentiels : Guide de KPMG sur les co½ts liés au choix d’un pays o» exercer ses activités }, 2012.
18 Banque mondiale, Indice de performance logistique internationale, 2010.
19 Statistique Canada, Données sur l’emploi ǿ Tableau CANSIM 2�1-002�, 2011.
20 8niversité Jiao-tong de Shanghai, classement mondial des universités, 2011.
21 Industrie Canada, Industries des sciences de la vie ǿ Industries biopharmaceutique et pharmaceutique, 2012.

Faibles coûts relatifs à la conduite d’activités de recherche et de
fabrication
Selon le rapport de 2012 de KPMG intitulé Choix concurrentiels, le Canada se classe
au deuxième rang des pays du G-7 sur le plan des activités d’essais cliniques, offrant
des économies de coûts importantes par rapport aux États-Unis. Il occupe également
le deuxième rang des pays du G-7 quant à la rentabilité relative à la mise sur pied et à
l’exploitation d’installations de fabrication de produits pharmaceutiques17.

Logistique et accès auxmarchés
Les fabricants de produits biopharmaceutiques peuvent profiter de l’infrastructure de
transport très bien établie ainsi que de l’accès en franchise aux États-Unis et au Mexique
qu’offre le Canada. Selon la Banque mondiale, le Canada possède l’une des meilleures
infrastructures logistiques du monde18.

COMPÉTENCESETRECHERCHE

Le Canada offre aux entreprises biopharmaceutiques une main-d’œuvre très qualifiée; en
2011, l’industrie de la fabrication de produits pharmaceutiques employait près de 27 000
travailleurs19.

Le Canada possède un système d’enseignement supérieur de calibre mondial, et 22 de ses
universités figurent parmi les 500 meilleures universités du monde20. Le Canada maintient un
vaste réseau d’établissements de santé et de centres de recherches universitaires appuyant la
formation et la recherche en biopharmaceutique. Ce réseau compte 17 écoles de médecine, plus
de 45 organisations universitaires de soins de santé et environ 13 600 chercheurs21. La recherche
est dirigée par divers centres et instituts spécialisés, notamment :

• le Stem Cell and Cancer Research Institute (SCC-RI) (Université McMaster – Hamilton,
Ontario);

• l’Institut de recherche en immunologie et en cancérologie (Université de Montréal –
Montréal, Québec);

• le London Health Research Institute (London, Ontario);
• l’University Health Network (Toronto, Ontario);
• le Lawson Health Research Institute (London, Ontario);
• l’Institut de cardiologie d’Ottawa (Ottawa, Ontario);
• le Brain Repair Centre (Halifax, Nouvelle-Écosse);
• l’Institut de cardiologie de l’Université d’Ottawa (Ottawa, Ontario);
• l’Institut et l’hôpital neurologiques de Montréal (Université McGill – Montréal,

Québec);
• le Centre for Drug Research and Development (Vancouver, Colombie-Britannique).
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COLOMBIE -BRITANNIQUE
Principales forces Chaque année, l’industrie des sciences de la vie de la
Colombie-Britannique contribue pour environ ��2millions de dollars au pro-
duit intérieur brut de la province� elle emploie plus de 12 000 personnes22. En
2011, la Colombie-Britannique a exporté pour plus de 101millions de dollars
de produits pharmaceutiques et demédicaments2�. L’industrie des sciences
de la vie de la province compte plus de 100 entreprises de produits pharma-
ceutiques et d’instrumentsmédicaux, dont un grand nombre est issu des
instituts de recherche et des universités de la province, reconnus à l’échelle
mondiale2�, comme la British Columbia Cancer Agency, le British Columbia
Centre for Disease Control, le Centre for Drug Research and Development,
l’8niversité de la Colombie-Britannique et l’8niversité de 9ictoria.
Parmi les innovations biopharmaceutiques provenant de la province, notons
9isudyne, le premier traitement contre la dégénérescencemaculaire liée
à l’¤ge, mis au point par l’entreprise 4LT de 9ancouver, et l’endoprothèse
coronaire TA;8Sp enrobée de paclitaxel de la société Angiotech2�.
(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe Allon Therapeutics, Amgen, Cardiome Pharma,
enGene, iCo Therapeutics, Indel Therapeutics, Innovative BioCeramix,
Kardium, Med BioGene, Neovasc, 2ncoGenex Technologies, PyngMedical,
4LT, 9erisante Technology, ;enon Pharmaceuticals, and ZymeZorks.

ALBERTA
Principales forces L’Alberta compte plus de 200 entreprises dans le do-
maine des sciences de la vie, lesquelles employaient plus de � 000 person-
nes en 20102�. En 2011, les exportations de produits pharmaceutiques et
demédicaments de l’Alberta se sont chi˜rées à ��,�millions de dollars2�. Le
réseau de recherche bien établi de la province comprend l’Alberta Glycom-
ics Centre, Genome Alberta, l’8niversité de l’Alberta, l’8niversité de Calgary
et l’8niversité de Lethbridge. Les chercheurs de l’Alberta sont reconnus
pour leurs travaux de recherche liés au diabète, à l’oncologie, auxmaladies
infectieuses, aux traitements immunodépresseurs, à la cardiologie, aux soins
pédiatriques et au 9I+�sida. Au nombre des récentes innovations prov-
enant de l’Alberta, citons des instruments de diagnostic de pointe pour la
détection précoce du cancer colono-rectal �Metabolomic Technologies� et
de nouvelles thérapies radicales contre les malades auto-immunes pour le
traitement du diabète de type 1 et de la sclérose en plaques �Parvus Thera-
peutics�2�. Il est possible d’obtenir du soutien gr¤ce à des initiatives comme
le nouveau Programme d’innovation dans l’2uest, qui o˜re un financement
à de petites oumoyennes entreprises novatrices dans l’2uest canadien2�.
(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe ChemRoutes Corporation, Gilead Sciences,
Isotechnika Pharma, Metabolomic Technologies, NAEJA Pharmaceutial, 2n-
colytics Biotech, Parvus Therapeutics, Resverlogix, and SemBioSys Genetics.

SASKATCHEWAN
Principales forces Plus de �0 entreprises de R-D mènent des activités
dans le domaine de la biologie en SaskatcheZan et plus de ��0 person-
nes travaillent dans le secteur des sciences de la vie2�. En 2011, les expor-
tations de produits pharmaceutiques et de médicaments de la province
ont atteint �,� millions de dollars2�. La SaskatcheZan est le centre de
l’industrie canadienne de la biotechnologie agricole et, plus précisément,
de la nutraceutique, ainsi que de la génomique des plantes et des ani-
maux. D’autres entreprises de la province mettent actuellement au point
des vaccins et trouvent des remèdes contre les maladies coronariennes,
le cancer, le diabète et les infections virales.
Parmi les installations de recherche situées dans la province se trouvent
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l’Institut de biotechnologie des plantes du CNRC, le Centre de recherches
de Saskatoon d’Agriculture et Agroalimentaire Canada et la 9accine and
Infectious Disease2rganization �9ID2� de l’8niversité de la SaskatcheZan.
9ID2 est reconnue pour avoir e˜ectué cinq percéesmondiales dans la
recherche sur les vaccins pour animaux.
(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe Ade Therapeutics, Bayer, Novozymes BioAg, and
PhenomenomeDiscoveries.

MANITOBA
Principales forces
LeManitoba compte plus de �0 entreprises et instituts de R-D dans
le domaine des sciences de la vie, lesquels emploient plus de � 200
travailleurs�0. Les grandes compétences duManitoba enmatière de R-D
et de production en biopharmaceutique, de recherchemédicale, de
diagnosticmédical et de biotechnologie agricole ont fait de la province un
acteur important dans l’industrie des sciences de la vie. LeManitoba est le
plus grand exportateur de produits pharmaceutiques et demédicaments
de l’2uest canadien, ayant enregistré des exportations de ���millions de
dollars en 20112�. Ses grappes industrielles se spécialisent notamment dans
lesmaladies cardiovasculaires et respiratoires, lesmaladies infectieuses,
la neuroscience, lemétabolisme et la nutrition, la biologie cellulaire et la
technologie du gène, ainsi que l’amélioration des plantes. Les installations
de confinement de niveau � du Laboratoire national demicrobiologie
duManitoba constituent un centre d’excellence pour l’identification et la
gestion desmaladies infectieuses. 2utre l’8niversité duManitoba, les autres
installations comprennent le Centre de recherche de l’+¶pital St-Boniface et
l’International Centre for Infectious Diseases. De plus, l’administration centrale
de l’Agence de la santé publique du Canada se trouve dans cette province.
(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe ApotexFermentation,Cangene,DiaMedica,Kane
Biotech,Medicure, and9aleantPharmaceuticals.

Grappes industrielles en biopharmaceutique



NOUVELLE-ÉCOSSE
Principales forces L’industrie des sciences de la vie de la Nouvelle-�cosse
comprend �0 entreprises et 1 100 employés actifs dans un large éventail
de secteurs. En 2011, les exportations de produits pharmaceutiques et de
médicaments de la province se sont chi˜rées à 12,�millions de dollars2�.
L’industrie est principalement concentrée dans la régionmétropolitaine
d’+alifax, qui compte di˜érentes entreprises de premier planmettant au
point des produits thérapeutiques.

La province compte divers centres de recherche ayant
pour but de faciliter et de promouvoir la recherche et
la formation liées à la santé� parmi ces centres, notons
le Brain Repair Centre et la Faculté demédecine de
l’8niversité Dalhousie. +alifax est reconnue pour son
expertise dans la recherche en neuroscience, qui a

mené à d’importants travaux dans le domaine des
traitements neuroprotecteurs, notamment le

régulomeet leprojetdegénomiquestructurelle.
Lesentreprisesbiopharmaceutiquesétabliesdans laprovincebénéficientd’un
vaste réseaude recherche, comprenant lecentreMaRSet leRéseauontarien
d’excellence.Deplus, l’2ntarioCancer Institute, l’2ntario Institute forCancer
Research, l’2ntarioGenomics Instituteet leBrain Instituteontétécrééspour
faireensorteque lesactivités scientifiquesd’avant-gardemenéesen2ntario se
traduisentpardesoccasionsd’a˜airesconcurrentiellesà l’échellemondiale.
(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe Amgen, Amorfix Life Sciences, Apotex, Astra-
Zeneca, Bayer, Bioniche, Eisai, Eli Lilly, GlaxoSmithKline, +elix BioPharma,
Jennerex Biotherapeutics, Johnson & Johnson, Roche, Sanofi Pasteur,
Septodont, SGS Life Science Services, and 9ariation Biotechnologies.

QUÉBEC
Principales forces Le secteur biopharmaceutiquedu4uébec compte
près de1�0entreprises, qui emploient 21000personnes31. En2011, les
exportations deproduits pharmaceutiques et demédicaments de la province
ont dépassé lemilliard dedollars2�. Les activités du secteur sont concentrées
principalement sur la rechercheen thérapeutique, et les produits dediverses
entreprises en sont à l’étapedudéveloppement clinique. Legouvernement
du4uébec apromis unfinancement d’environ12�millions dedollars pour le
secteur dans le cadrede la Stratégie biopharmaceutiquequébécoise�2, laquelle
prévoit une aide audéveloppement pour les entreprises biotechnologiques et
biopharmaceutiques33. �galement au4uébec, le Consortiumquébécois sur la
découverte dumédicament apour but de faciliter les programmesdedécou-
verte demédicaments enpartenariat avec les secteurs public et privé.
La province dispose d’une infrastructure de recherche de calibremondial
pour l’innovation en biopharmaceutique� on y trouve d’importants centres
de recherche universitaires à Montréal, à 4uébec et à Sherbrooke. Les
universités maintiennent de vastes compétences de recherche dans le
domaine de la génomique, notamment par l’entremise de l’8niversité
McGill, du Centre d’innovation Génome4uébec et du Centre de
pharmacogénomique Beaulieu-Saucier de l’Institut de cardiologie de
Montréal. Parmi les principales organisations de recherche au 4uébec se
trouvent l’Institut de recherche en immunologie et en cancérologie, le
Groupe de recherche universitaire sur le médicament, l’Institut et l’h¶pital
neurologiques deMontréal pour la thérapie cellulaire et le Groupe de
recherche sur le cancer de McGill. La province compte aussi quatre facultés
demédecine et plusieurs centres de recherche enmilieu hospitalier.
(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe Abbott, Bristol-Myers Squibb, Charles River
Laboratories, �terna Zentaris, Galderma, GlaxoSmithKline, Jubilant Life
Sciences, Medicago, Merck, MethylGene, Novartis, Nuvo Research, Pfizer,
ProMetic Life Sciences, Pharmascience, Roche, Sanofi Pasteur, and
Theratechnologies Life Sciences.

Investir auCanada Produits biopharmaceutiques

22 Trade and Invest British Columbia, Life Sciences, 2012.
2� Industrie Canada, Données sur le commerce en direct, Commerce par produit, code SCIAN
�2�� ǿ Fabrication de produits pharmaceutiques et de médicaments, 2011.
2� :ork BC, B.C. Economy ǿ Key Economic Sectors, 2012.
2� Trade and Invest British Columbia, Life Sciences, 2012.
2� bioAlberta�Deloitte, Sciences de la vie en Alberta : �tat du secteur en 2011, 2011.
2� bioAlberta, Biozine 2012.
2� Budget de 2012, chapitre �.1 : Appuyer l’entrepreneuriat, l’innovation et la recherche de
calibre mondial, 2012.
2� Diversification de l’économie de l’2uest Canada, Grappe des sciences de la vie de l’2uest
canadien, 2012.
�0 Diversification de l’économie de l’2uest Canada, Grappe des sciences de la vie de l’2uest
canadien, 2012.
31 Ministère du Développement économique et de l’Innovation, ministère de la Recherche et de
l’Innovation : Stratégie biopharmaceutique québécoise, 2010.
�2 Ministère du Développement économique et de l’Innovation, ministère de la Recherche et de
l’Innovation : Stratégie biopharmaceutique québécoise, 2010.
33 Ministère du Développement économique et de l’Innovation, ministère de la Recherche et de
l’Innovation : Stratégie biopharmaceutique québécoise, 2010.
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Protocole d’+alifax, c’est-à-dire la
norme internationale relative à

l’implantation de cellules pour traiter les
lésions cérébrales.

(QWreSrLVeV FKeIV Ge fiOe
GlaxoSmithKline, Immunovaccine, and Kytogenics Pharmaceuticals.

ONTARIO
Principales forces L’industrie thérapeutiquede l’2ntarioemploieenviron
1�000personnesetgénèredes recettesannuellesde�,�milliardsdedollars.
En2011, lesexportationsdeproduitspharmaceutiquesetdemédicamentsde
laprovincesesontélevéesà�,�milliardsdedollars2�. L’2ntarioaccueilleà la fois
despetitesentreprises, deschefsdefilede l’industriecanadienneetdesgrandes
entreprisesmultinationales, dont sixdes10entreprisespharmaceutiques lesplus
lucrativesduCanada.EnAmériqueduNord, selondesdonnéesde2011, l’2ntario
seclasseauquatrièmerangencequia trait aunombre totaldeprojetsdécoulant
d’investissementsétrangersdirects liésauxsciencesde lavieetau troisièmerang
quantaunombred’établissements.Comptant2�h¶pitauxuniversitairesqui
emploient�0000personnes, ycompris10000chercheurs, l’2ntarioconstitue le
troisièmecentrede recherchebiomédicaled’AmériqueduNord.
Dem¬me, sixécolesdemédecineetdesuniversitésde renom,comme
l’8niversitédeToronto, la:estern8niversityet l’8niversitéd’2ttaZa, sont situées
en2ntario, et laprovinceo˜reunbassindedipl¶més trèsqualifiésainsiqu’une
infrastructuredepointepour la recherche. Leschercheursdepremierplande
l’2ntariocontribuenténormémentàplusieursconsortiums internationauxde
recherche,notamment leConsortium internationaldegénomiqueducancer,
leprojet internationaldecode-barresduvivant, leConsortium internationaldu
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Les avantages du Canada sur le plan des
co½ts

coût annuel par pied carré pour la location
d’installations industrielles (en dollars)
Le tableau qui suit indique le co½t par pied carré pour la location
d’installations industrielles de première qualité à chaque endroit.

coûts demain-d’œuvre pour les technologues de
ODERrDWRLre FOLQLTXe eW OeV VFLeQWLfiTXeVP«GLFDX[
Le tableau ci-dessousmontre les co½ts demain-d’ĕuvre annuels pour
les technologues de laboratoire clinique et les scientifiquesmédicaux.
Ces co½ts comprennent les salaires, les cotisations des employeurs aux
régimes de sécurité sociale et les co½ts de soins de santé privés pour les
villes américaines et canadiennes.

AVANTAGE:
ÉCONOMIESAUCHAPITREDESCOÛTSDE
MAIN-D’OEUVRE

Dans certaines villes canadiennes, les coûts de main-
d’œuvre pour les technologues de laboratoire clinique et les
scientifiques médicaux sont moins élevés que ceux observés à
Bâle, à Munich, à Londres, à Stockholm, à Shanghai et à divers
endroits aux États-Unis.

AVANTAGE:
COÛTSCONCURRENTIELSDESLOCAUX
INDUSTRIELS

Le Canada est concurrentiel en ce qui a trait aux coûts liés
à la location d’installations industrielles; certaines villes
offrent les taux de location les moins élevés parmi les villes
concurrentes. Les coûts associés à la location industrielle au
Canada représentent moins de la moitié de ceux de certaines
villes comme Londres, Singapour et Bâle.

Source : Base de données fDi Benchmark, fDi Intelligence, Financial Times Ltd, 2012.

Source : fDi Intelligence, d’aprèsCushman&:akefield, quatrième trimestre, 2011.
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Avantages concurrentiels du Canada

'LVSRQLELOLW« Ge VFLeQWLfiTXeV eW GȃLQJ«QLeXrV
Le tableau suivant montre la disponibilité de scientifiques et
d’ingénieurs. �1  aucune disponibilité, �  très grande disponibilité�

Nombre de chercheurs en r-d parmillion
de personnes
Le tableau ci-dessous présente le nombre de chercheurs en R-D par
million de personnes.

AVANTAGE:
DISPONIBILITÉD’UNEMAIN-D’ŒUVRE
QUALIFIÉE

La disponibilité d’une main-d’œuvre qualifiée est l’avantage le plus
souvent cité par les entreprises étrangères effectuant des
investissements dans le secteur biopharmaceutique35. Selon
de hauts dirigeants d’entreprises, le Canada offre un bassin
important de scientifiques et d’ingénieurs qualifiés essentiels
aux activités biopharmaceutiques et occupe le septième
rang mondial à cet égard, d’après le Rapport sur la compétitivité
mondiale du Forum économique mondial.

AVANTAGE:
IMPORTANTBASSINDECHERCHEURS

Le Canada compte plus de 4 400 chercheurs par million de
personnes34, ce qui est supérieur à la proportion observée en
Allemagne, au Royaume-Uni, en Suisse, en Irlande, en Chine et
au Mexique, et comparable à celle enregistrée aux États-Unis.
On y trouve donc un important bassin de chercheurs.

Investir auCanada Produits biopharmaceutiques 9

34 Les chercheurs en R-D sont des professionnels visant l’avancement des connaissances, ou qui sont voués à la conception et à la création de produits, de processus, de méthodes ou de
systèmes, et à la gestion des projets concernés. Les chi˜res tiennent compte des étudiants de troisième cycle au doctorat �ISCED�� niveau �� menant des activités de R-D.
35 Base de données de fDi Markets, fDi Intelligence, Financial Times Ltd, selon les projets découlant d’investissements étrangers directs dans les secteurs de la biotechnologie et de la
pharmaceutique, 2012.

Source : Institut de statistique de l’8NESC2 �date des données les
plus récentes disponibles, 200�-2010�.

Source : Rapport sur la compétitivité mondiale de 2011-2012 du
Forum économique mondial.
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Nombre d’emplacements d’essais cliniques
en activité
Le tableau ci-dessous présente le nombre total d’emplacements
d’essais cliniques en activité à chaque endroit.

Nombre de brevets liés à des produits
technologiques ou pharmaceutiques
Le tableau qui suit présente le nombre estimé de brevets liés à des
produits biotechnologiques ou pharmaceutiques octroyés, de 200�
à 2011, par le Bureau américain des brevets et des marques de
commerce à des inventeurs dans chaque ville.

Source : ZZZ.clinicaltrials.gov �page consultée en décembre 2012�. Source : Estimations de fDi Intelligence d’après des données du Bureau américain
des brevets et des marques de commerce, 2012.

AVANTAGE:
DESTINATIONDECHOIXPOURLARECHERCHE
CLINIQUE

La plupart des villes du Canada disposent d’une infrastructure
bien établie pour la recherche clinique; par exemple, Toronto
compte un plus grand nombre d’emplacements d’essais
cliniques en activité que Londres et San Diego, et le nombre
d’emplacements d’essais cliniques en activité à Montréal et à
Vancouver est considérablement plus élevé que dans des villes
concurrentes en Europe, en Asie et en Amérique du Nord.

AVANTAGE:
INNOVATIONENSCIENCESDELAVIE

Les villes canadiennes font preuve d’énormément d’innovation
en sciences de la vie, comme en témoigne le nombre de brevets
liés à des produits biotechnologiques et pharmaceutiques
octroyés à l’échelle du Canada.

Avantages concurrentiels du Canada
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attrait des villes
Le tableau qui suit présente l’attrait global des villes sur la base de leur
qualité de vie et du co½t de la vie. 8ne valeur pondérée de �0 p. 100 est
attribuée à chacun de ces facteurs.

taux d’imposition des sociétés (en pourcentage)
Le tableau qui suit présente le taux d’imposition des sociétés, exprimé en
pourcentage du bénéfice brut des entreprises.

Source : fDi Intelligence, Financial Times, 2011� 9ancouver  100.

AVANTAGE:
QUALITÉDEVIEEXCEPTIONNELLEÀUNCOÛT
ABORDABLE

Les villes canadiennes offrent la meilleure qualité de vie du
monde. En 2011, l’Economist Intelligence Unit a désigné
Vancouver comme étant la ville où il est le plus agréable
de vivre, et celle-ci figure aussi en tête du classement de fDi
Intelligence. De plus, les villes canadiennes arrivent aux
premiers rangs des classements qui tiennent compte à la fois de
la qualité de vie et du coût de la vie.

AVANTAGE:
TAUXD’IMPOSITIONAVANTAGEUXSUR
LEREVENUDESSOCIÉTÉS

Le Canada offre des taux d’imposition sur les revenus des
sociétés qui sont avantageux. Les entreprises qui s’établissent
dans des villes canadiennes peuvent s’attendre à payer moins
d’impôts que dans des villes américaines, mexicaines ou
allemandes.

Source : KPMG �Pays et provinces canadiennes�, 2012� Tax Foundation ��tats américains, 2011�.
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Investir au Canada pour atteindre
l’excellence à l’échellemondiale
6WDELOLW« fiQDQFLªre
Pour la cinquième année consécutive, le système bancaire canadien a été désigné comme
étant le système le plus solide du monde par le Forum économique mondial.
Source : Rapport sur la compétitivité mondiale de 2012-2013, Forum économique mondial.

un bilan de forte croissance
Au cours de la dernière décennie (2002-2011), le Canada s’est classé en tête du G-7 au chapitre de
la croissance économique moyenne.
Source : Banque mondiale.

unemain-d’œuvre très instruite
Le Canada compte sur les travailleurs les plus instruits parmi les membres de l’Organisation
de coopération et de développement économiques (OCDE), et la moitié de sa population en
âge de travailler a fait des études supérieures.
Source : Regards sur l’éducation 2012, OCDE.

8Q FOLPDW GȃD˜DLreV DFFXeLOODQW
Le Canada est le meilleur pays où faire des affaires parmi les pays du G-20.
Source : Forbes Magazine, novembre 2012.

Faibles coûts d’exploitation des entreprises et faibles taux d’imposition
Au Canada, le taux général fédéral-provincial combiné d’imposition du revenu des sociétés
prévu par la loi s’élève à 26 p. 100, ce qui est inférieur à celui qu’appliquent la plupart des
autres pays du G-7 et inférieur de quelque 13 points de pourcentage à celui des États-Unis.
Source : Ministère des Finances Canada; base de données fiscales de l’OCDE, 2012.

5eFKerFKe VFLeQWLfiTXe eW G«YeORSSePeQW e[S«rLPeQWDO
Le Canada offre l’un des plus généreux programmes d’encouragements fiscaux à la R-D parmi
les pays industrialisés : à l’heure actuelle, grâce aux crédits d’impôt fédéraux et provinciaux
combinés, les entreprises peuvent économiser jusqu’à 30 cents pour chaque dollar investi en
R-D au Canada. Le Canada est également le pays du G-7 où les coûts des secteurs axés sur la
recherche sont les moins élevés (jusqu’à 10,7 p. 100 inférieurs à ceux des États-Unis).
Source : Ministère des Finances Canada; KPMG, Choix concurrentiels, 2012.

accord de libre-échange nord-américain
L’Accord de libre-échange nord-américain (ALENA) donne aux investisseurs un accès à un vaste
marché lucratif de près de 461 millions de consommateurs et affichant un produit intérieur brut
(PIB) continental combiné d’environ 18 billions de dollars américains. Le Canada est le premier
pays du G-20 à offrir une zone franche pour les fabricants en éliminant les droits de douane sur
les intrants manufacturiers, les machines et l’équipement.
Source : Banque mondiale, base de données sur les indicateurs du développement dans le monde (2012) et ministère

des Finances Canada.

un endroit exceptionnel où investir, travailler et vivre
Selon la Banque mondiale, en 2011, le Canada s’est classé au deuxième rang parmi les pays
du G-20 pour ce qui est du niveau de vie de ses habitants, mesuré par le PIB par habitant.
En plus d’être l’un des pays les plus multiculturels du monde, et d’être reconnu pour ses
universités de calibre mondial, son système universel de soins de santé et ses villes propres et
accueillantes, le Canada s’est classé, en 2011, au deuxième rang des pays du G-7 en fonction
de l’indice de développement humain des Nations Unies.
Source : Statistique Canada; Rapport sur le développement humain des Nations Unies, 2011; Banque mondiale.
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